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MERCREDI	
  DES	
  CENDRES	
  -­‐ANNÉE	
  B	
  
Mercredi	
  le	
  18	
  février	
  2015	
  –	
  19h30	
  

Simon	
  Paré	
  et	
  Francine	
  Devroede	
  
Claude-­‐Marie	
  Landré,	
  chant	
  

Sylvain	
  Caron,	
  orgue;	
  	
  Anne	
  Wagnière,	
  violoncelle	
  
	
  

(Textes	
  :	
  2Co	
  5,20	
  –	
  6,2;	
  	
  Jn	
  3,	
  1-­‐8;	
  	
  extraits	
  Echos	
  d’évangile,	
  pp.	
  54-­‐55)	
  
______________________________________________________________________________	
  

	
  
Aménagement	
  des	
  lieux	
  :	
  Lutrin	
  avec	
  micro	
  pour	
  lecteurs,	
  lutrin	
  avec	
  
micro	
  pour	
  la	
  chantre,	
  la	
  croix,	
  une	
  petite	
  table	
  avec	
  bougie	
  et	
  deux	
  plats	
  
de	
  cendres,	
  micro	
  sans	
  fil.	
  Pas	
  d’autel.	
  
_________________________________________________________________________________________________	
  	
  	
  	
  	
  
	
  
1. INTRODUCTION : 
 
 
1.1 ORGUE ET VIOLONCELLE (3 mins) 
 
 
1.2 De la seconde lettre de saint Paul Apôtre aux Corinthiens  (André  

Gaudreau)       
Au nom du Christ, nous vous le demandons : laissez-vous réconcilier 
avec Dieu. 
Celui qui n’a pas connu le péché, Dieu l’a pour nous identifié au péché 
des hommes, afin que, grâce à lui, nous soyons identifiés à la justice de 
Dieu. 
Et puisque nous travaillons avec lui, nous vous invitons encore à ne pas 
laisser sans effet la grâce reçue de Dieu. 
Car il dit dans l’Écriture : Au moment favorable, je t’ai exaucé, au jour 
du salut, je suis venu à ton secours. 
Or, c’est maintenant le moment favorable, c’est maintenant le jour du 
salut. 

 
    SILENCE 
 
1.3 PRIÈRE D’OUVERTURE    (Simon à l’ambon) 
 

 Seigneur, Dieu d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, 
Toi que, depuis Jésus, nous appelons Notre Père, 
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Toi dont l’amour et la tendresse sont infinis,  
nous voici en ces jours d’inquiétude,  
au seuil d’un nouveau carême,  
ce temps que tu nous donnes à vivre ensemble  
pour vaincre nos peurs, et reconnaître  
le chemin de ta lumière.  

Nous t’en prions,  
permets qu’avec ces cendres  
au creux de nos mains ou sur notre front,  
nous prenions la juste mesure de notre fragilité  
et que, découvrant l’infini de ton amour,  
nous apprenions à te faire confiance 
et à choisir la Vie. 

 
Nous le croyons, c’est toi qui nous as choisis  
pour que notre vie soit inspirée de celle de Jésus,  
ton fils et notre frère qui a habité chez nous 
et qui demeure présent aujourd’hui et toujours 
pour faire grandir en nous la Vie.  
 
  PAUSE 
 

  (Claude-Marie fait lever l’assemblée) 
 
 
 CHANT : Mettons-nous en présence de Dieu… 
 
 
1.4 PROCLAMATION DE L’ÉVANGILE  (Francine) 

 
Selon l’évangile de Jean, 
 
Il y avait un pharisien nommé Nicodème ; c'était un notable parmi les 
Juifs. 
Il vint trouver Jésus pendant la nuit. Il lui dit : « Rabbi, nous le savons 
bien, c'est de la part de Dieu que tu es venu nous instruire, car aucun 
homme ne peut accomplir les signes que tu accomplis si Dieu n'est pas 
avec lui. » 
Jésus lui répondit : « Amen, amen, je te le dis : personne, à moins de 
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renaître, ne peut voir le règne de Dieu. » 
Nicodème lui répliqua : « Comment est-il possible de naître quand on 
est déjà vieux ? Est-ce qu'on peut rentrer dans le sein de sa mère 
pour naître une seconde fois ? » 
Jésus répondit : « Amen, amen, je te le dis : personne, à moins de 
naître de l'eau et de l'Esprit, ne peut entrer dans le royaume de Dieu. 
Ce qui est né de la chair n'est que chair ; ce qui est né de l'Esprit est 
esprit. 
Ne sois pas étonné si je t'ai dit qu'il vous faut renaître. 
Le vent souffle où il veut : tu entends le bruit qu'il fait, mais tu ne sais 
pas d'où il vient ni où il va. Il en est ainsi de tout homme qui est né du 
souffle de l'Esprit. » 

 
 
CHANT :   Rappelle-toi, c’est ton Dieu qui t’a choisi.  (couplets 2, 5, 6) 
 
  (Claude-Marie fait asseoir l’assemblée) 
 
    PAUSE EN SILENCE 
 
 
2. INTRODUCTION AU RITE DES CENDRES  (dialoguée – du banc) 
 
 (SIMON) 
 

Seigneur, notre Dieu, 
Nous voici donc au mercredi des cendres,  
placés sous l’ombre de la mort  
qui signe notre front.  
 
Nous sommes désignés  
personnellement,  
marqués comme le front des portes  
qui abritaient, en Égypte,  
le peuple d’Israël,  
avant que la nuit de Pâque  
ne se lève.  
   PAUSE 
 
(FRANCINE) 
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Ce mercredi soir, nous osons le savoir,  
les autres jours  
nous oublions de le savoir :  
nous sommes marqués par la mort.  
 
Marqués non pour notre désespoir  
mais pour notre espérance,  
car nous le savons aussi,  
grâce au Christ Jésus,  
notre mort n’est plus une mort sans espérance.  
     PAUSE 
(SIMON) 
 
Si les cendres nous rangent  
parmi les morts,  
elles nous appellent du même coup  
à nous lever parmi les vivants.  

 
Seigneur, notre Dieu,  
il n’y a que toi pour voir  
que c’est sous la cendre  
que le feu se garde le mieux.  
     PAUSE 
(FRANCINE) 
 
La cendre est aussi la cachette  
où le feu sommeille toute la nuit  
en attendant son réveil au petit jour.  
Le feu couve sous la cendre.  
 
Marqués par la cendre,  
nous sommes donc déjà désignés  
pour le réveil du feu !  
Le feu en nous couve,  
il se prépare à renaître de ses cendres !  
     PAUSE 
(SIMON) 
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Le Carême est cette longue préparation.  
 

Seigneur, notre Dieu,  
s’il te plait, sous la cendre,  
place nos cœurs en état d’attente.  
Amen !  
                         PAUSE 
 

   (Claude-Marie fait lever l’assemblée) 
 
 
CHANT : Seigneur, avec toi nous irons au désert…   (1er couplet) 
 
 
3. RITE DES CENDRES 
  

Simon et Francine se rendent au centre de l’estrade et Francine 
s’adresse à l’assemblée :  

  
 Un petit mot d’explication sur le rite des cendres :  
 

Lorsque vous avez le récipient de cendres entre les mains, vous dites à 
la personne qui vous fait face : “Je suis cendre et poussière” 
Celle-ci vous signe et vous dit : 
“Tu es aimé de Dieu et habité par l’Esprit” 

 
Vous vous tournez vers la personne derrière vous, vous lui donnez le 
récipient; cette personne dit : « Je suis cendre et poussière », vous la 
signez en lui disant : « Tu es aimé de Dieu et habité par l’Esprit » et 
ainsi de suite. 

 
Une fois signé des cendres, vous retournez à votre place par les allées 
latérales.  
 
Vous êtes maintenant invités à vous approcher en deux colonnes par 
l’allée centrale. 

 
Quand l’assemblée s’est avancée, 
 
Francine, tenant le plat des cendres: 
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 « Je suis cendre et poussière » 
 
Simon signe Francine en disant : 
 « Tu es aimée de Dieu et animée par l’Esprit » 
 
Francine donne le plat à Simon qui dit:  
 « Je suis cendre et poussière » 
 
Francine signe Simon en disant : 
 « Tu es aimé de Dieu et animé par l’Esprit »    
 
(Francine et Simon présentent le plat de cendres à la première personne de 
chaque côté et la signent des cendres. 
Ils restent en avant pour guider les gens dans le rite.) 
 

ORGUE ET VIOLONCELLE EN SOURDINE PENDANT LA 
PROCESSION. 

 
SILENCE 

 
4. CONCLUSION   (Christine Hoestlandt) - de l’ambon 
 

Extrait d’une homélie de Jacques Tellier : 
 
Le Carême est un temps pour donner.  
 
Un temps pour Lui donner la chance de s’inviter chez nous.  
 
Bien sûr, nous sommes des gens de petite taille, de petites gens, 
C’est-à-dire des gens de condition modeste, fragile, éphémère. 
Nous occupons un espace minuscule dans le cosmos 
Nous vivons un temps infime dans l’histoire du monde, 
Nous ne sommes qu’une note de l’immense symphonie.  
 
Mais dans le monde qui est le nôtre, Dieu est venu. 
Il s’appelait Jésus.  
Il a épousé la condition humaine, complètement, sans tricher, jusqu’au 
bout.  
Il a connu la poussière de nos routes. 
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Et en partant, il a ouvert les portes, 
Il a laissé une trace lumineuse sur les cendres, 
Un souffle d’espérance.  
 

Pause de silence  
 
Et voici qu’en ce mercredi des Cendres  
En communion avec nos frères et nos sœurs 
Réunis dans toutes les églises du monde 

     En communion avec les hommes, les femmes et les enfants 
     De toutes races et de toutes religions qui appellent la paix à grands cris,  

 
Prenant conscience de notre fragilité, 
Avec ces cendres dans nos mains, sur notre front, 
 
Nous tournons le regard de notre espérance vers Celui  
Qui n’a jamais fini de s’inviter chez nous 
Et qui nous a appris que la paix est comme l’artisanat : 
 
C’est une œuvre qui se fait à la main et qui requiert l’attention du cœur.   
 
      ORGUE ET VIOLONCELLE MÉDITATIF (2 mins) 
 
 
LES CO-PRÉSIDENTS ET LA LECTRICE SALUENT LA CROIX ET SE RETIRENT 
EN SILENCE.  
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MERCREDI DES CENDRES – ANNÉE B – 18 FÉVRIER 2015  
 

 
AVANT L’ÉVANGILE : 
   Mettons-nous en présence de Dieu, écoutons sa Parole. 
 
 
APRÈS L’ÉVANGILE :   Rappelle-toi, c’est ton Dieu qui t’a choisi; 
                                       en son amour, laisse-toi réconcilier. 
 
Peuple de Dieu, l’Esprit te parle aujourd’hui, entends la voix qui te redit son nom; 
reviens vers Lui, laisse changer ton cœur; tu renaîtras à l’image de ton Dieu. 
 
Sur le chemin où Dieu vient te rencontrer pour ranimer ton amour et ta foi, 
entends la voix qui te parle aujourd’hui; que son alliance en ce temps revive 
en toi. 
 
Peuple de Dieu, l’Esprit te mène au désert pour éveiller ton oreille et ton 
cœur; 
viens aujourd’hui, apprends à contempler Celui qui vient pour guérir et 
libérer. 
 
AVANT LE RITE DES CENDRES : 
 
Seigneur, avec toi nous irons au désert, poussés comme toi par l’Esprit. 
Et nous chercherons une route de vie, et tu guériras notre mal. 
Et nous te suivrons chaque jour, pas à pas. 
Ô Seigneur, conduis-nous vers la Pâques! 
 
 
RITE DES CENDRES :       
 
« Je suis cendre et poussière » 
 
       «Tu es aimé(e) de Dieu et animé(e) par l’Esprit. » 


